
 
 

 
 

 

A LA UNE 

 
« Les Fleurs du Bien » 

Un projet créatif et sportif - par et pour les femmes - 

réalisé dans le cadre du programme RAPS à Charleroi 

 
Licencié en Santé Publique, Emma-
nuel Condé est le responsable du Ser-
vice de Promotion de la Santé créé au 
sein de l’asbl « Comme chez Nous ». 
Il a piloté une recherche-action menée 
pendant deux ans dans la région de 
Charleroi auprès des femmes et des 
couples en général. Cette étude avait 
notamment mis en évidence la problé-
matique des grossesses « sauvages » 
subies par les femmes dont certaines 
souffrent parfois d’un handicap men-
tal. Partant de l’opération « Ruban 
Blanc » visant à sensibiliser l’opinion 
publique sur la question des violences 
subies par les femmes et à la demande 
des femmes elles-mêmes, le projet 
« Les Fleurs du Bien » a pris nais-
sance dans le cadre du programme 
RAPS (Recherche-Action en Promo-
tion de la Santé). Avec le soutien de 

l’asbl « Carolo Rue » et grâce à un budget accordé par la Ré-
gion Wallonne via le Relais Social, cet espace destiné unique-
ment aux femmes s’est ouvert dès novembre 2009.  
 
Conçu pour qu’elles se protègent des interférences parfois né-
gatives des hommes comme nous l’explique Emmanuel Condé, 
« Les Fleurs du Bien » comprend deux volets : « Réalisés par 
les femmes et pour les femmes en précarité sociale, un projet 

créatif et un projet sportif ont vu le jour. Ils sont accessibles 

gratuitement à toute femme qui veut se changer les idées, s’in-

vestir dans une démarche collective, reprendre confiance en 

elle et développer son estime de soi. C’est la santé et le bien-

être de ces femmes que nous visons: dans le respect et la tolé-

rance, elles y amènent leurs envies, elles prennent une place, 

elles proposent des idées, elles écoutent, elles créent, elles ani-

ment, elles partagent leurs connaissances aussi. Elles bougent, 

elles apprennent à se connaître, elles écoutent leur corps en  

 

 

 

faisant de la gymnastique légère, elles développent leurs capa- 

cités physiques et mentales tout en développant un esprit d’é-

quipe. L’atelier créatif fonctionne chaque lundi de 9 à 16 heu-

res à l’espace « Toudi Boudjî »   et les femmes qui y partici-

pent partagent un bon dîner collectif pendant la pause de midi. 

Grâce à une personne bénévole du « Rebond », des massages 

et des soins de pédicurie sont également dispensés. Les activi-

tés sportives se  déroulent une fois par semaine le mercredi de 

10 à 11 heures 30 ou le vendredi entre 12 et 14 heures. Des 

sandwiches, fruits et collations sont offerts aux participantes. 

Prêtée si besoin, une tenue sportive est requise  et un kit de 

toilette est fourni. De deux à neuf femmes, avec une moyenne 

de quatre à cinq, fréquentent les ateliers. Quand on connaît les 

problèmes de dépendance matérielle et affective de ces fem-

mes, ces ateliers leur donnent l’occasion de s’occuper d’elles. 

L’importance des liens d’amitié qui s’y tissent est primordiale 

car pour certaines de ces femmes, ils étaient tout à fait inexis-

tants avant leur arrivée aux « Fleurs du Bien ». Une démarche 

de suivi personnel est également mise en place car, souvent, ce 

sont des femmes qui ont des enfants placés et qui sont donc en 

souffrance. Pour d’autres, il y a des problèmes de logement à 

régler ». 
 
Après un peu plus d’un an d’existence, de 25 à 30 femmes de 
nationalité belge ont été touchées. La plupart d’entre elles sont 
venues aux « Fleurs du Bien » grâce à un large partenariat dé-
veloppé avec « Carolo Rue », Vie Féminine », le Foyer Fami-
lial, l’asbl Sida - IST, le SAJ et, bien sûr, « Le Rebond ». Leur 
visite est souvent conditionnée par le bon vouloir du copain , 
c’est dire combien la dépendance affective est grande vis-à-vis 
du compagnon de vie. La mobilisation des femmes reste pour-
tant une préoccupation essentielle pour Emmanuel Condé et sa 
collaboratrice - Vanessa Borremans, une stagiaire en Commu-
nication de l’IPSSMa. C’est cette dernière qui s’efforce de 
mieux faire connaître « les Fleurs du Bien » dans la région. Un 
travail particulier de sensibilisation. est réalisé auprès des fem-
mes qui sont dans la rue, auprès des femmes précarisées qui 
sont souvent sous le seuil de pauvreté. Une démarche de sensi-
bilisation est également menée lors des réunions internes de 
différentes associations ainsi qu’avec les Centres de Planning 
et le CPAS de Charleroi. 
 
« Les Fleurs du Bien » bénéficie du soutien financier du Minis-
tère de la Santé, de l’Action Sociale et de l’Égalité des Chan-
ces de la Région Wallonne et du Ministère de l’Enfance, de 
l’Aide à la Jeunesse et de la Santé de la Communauté Fran-
çaise. 
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Enthousiaste, Emmanuel Condé ne manque pas de nouvelles 
perspectives : « Grâce aux efforts de la maison « Comme 

chez Nous », un nouvel espace situé en face de nos locaux 

s’est ouvert en ce début du mois de décembre. A l’avenir, 

nous voudrions toucher un maximum de femmes, nous ouvrir 

aux toxicomanes, aux prostituées, aux « sans papiers »... 

Depuis quelques mois, avec la coopération active du Centre 

Local de Promotion de la Santé de Charleroi-Thuin et grâce 

à son directeur Philippe Mouyart, nous avons créé un es-

pace de concertation inter-réseaux - le Groupe de Réflexion 

et d’Action pour les Femmes. Tous les mois, nous réfléchis-

sons à la manière d’agir sur la condition des femmes en 

grande précarité et nous nous efforçons de faire sauter les 

barrières, les rigidités institutionnelles ». 
 
Infos :  « Les Fleurs du Bien » à « Comme chez Nous /  
Le Rebond », Rue Léopold, 36c, 6000 - Charleroi 
Téléphone :  - au RAPS au N° 071/30.23.69 
           - à « Toudi Boudjî » au N° 071/70.33.07 
 
 
 
 
 
 

PHOTOMATON 

 
Rencontre avec Delphine Riez  

Directrice de l’Association Intercommunale des Œuvres 

Médico-Sociales de Morlanwelz et Environs - Service de 

Promotion de la Santé à l’Ecole 

 
Diététicienne et licenciée en sciences de 
la santé publique de l’UCL, Delphine 
Riez est devenue directrice de l’Asso-
ciation Intercommunale des Œuvres 
Médico-Sociales de Morlanwelz au 
printemps dernier. Enthousiaste et ri-
goureuse dans la mise en place du plan 
stratégique de son association pour la 
période 2011 - 2013, elle utilise l’expé-
rience qu’elle a acquise pendant plus de 
dix ans en promotion de la santé au 

Centre Local de Promotion de la Santé de Charleroi - Thuin 
et à l’asbl Educa-Santé. 
 
Elle nous a présenté les missions de son institution : « Notre 
intercommunale gère un service de Promotion de la Santé à 

l’Ecole ayant pour missions : le suivi médical des élèves qui 

comprend les bilans de santé individuels et la vaccination ;  

la prophylaxie et le dépistage des maladies transmissibles ;  

la mise en place de programmes de promotion de la santé et 

de promotion d’un environnement scolaire favorable à la 

santé ; l’établissement d’un recueil standardisé de données 

sanitaires ; l’organisation de « points-santé » dans les éta-

blissements d’enseignement supérieur hors universités. Ces 

missions s’adressent aux populations scolaires d’enseigne-

ment communal et provincial des entités de Binche, Estinnes, 

Manage, Merbes-Le-Château, Morlanwelz, Anderlues, Cha-
pelle-lez-Herlaimont, Ham-sur-Heure–Nalinnes, Courcelles, 

Montigny-le-Tilleul.  

Et pour La Louvière, seule l’école provinciale de nursing est 

concernée. Ce qui représente nonante-trois implantations 

scolaires et environ quatorze mille enfants sous tutelle ». 
Les responsabilités de Delphine Riez sont multiples au sein 
de l’Intercommunale et du service PSE en particulier : 
« Notre équipe est composée de neuf personnes : deux infir-

mières à temps plein et une troisième à mi-temps, trois mé-

decins qui travaillent chacun entre dix et douze heures par 

semaine chez nous, une assistante sociale, une secrétaire et 

moi-même qui assure la direction. Cette mission est très di-

versifiée. Elle comprend la gestion administrative et journa-

lière de l’intercommunale et de son service PSE ; la gestion 

du personnel ; la mise en place et l’évaluation de l’organisa-

tion de l’équipe ; la préparation, l’animation des réunions 

d’équipe et la rédaction des procès-verbaux ; une participa-

tion à la gestion financière de l’intercommunale ; la mise en 

place et le suivi des marchés publics (fonction de receveur) ; 

l’organisation et le secrétariat des conseils d’administration 

et des assemblées générales ; les contacts avec les sociétés 

de services extérieures et le suivi des travaux éventuels ; 

l’opérationnalisation des missions du service PSE ; la ré-

daction des rapports d’activités ; la rédaction du plan straté-

gique pour la Région wallonne et du projets de service PSE 

pour la Communauté française, leur mise en œuvre et leur 

évaluation. L’intercommunale est présidée par Christian 

Moureau, premier échevin de Morlanwelz. Nous travaillons 

ensemble à sa gestion journalière et administrative  ». 
 
L’élaboration et la mise en place du plan stratégique pour les 
trois prochaines années a été un important travail, passion-
nant mais exigeant. « Le plan stratégique a été réalisé sur la 
base de trois éléments. Tout d’abord, nous avons décidé de 

maintenir et de renforcer les stratégies menées depuis quel-

ques années à savoir la formation continuée, le partenariat, 

l’aide à la mise en place de projets de promotion de la santé 

et la participation à des dispositifs locaux. Ensuite, sur la 

base d’une analyse de situation concernant les bilans de 

santé appelés familièrement visites médicales, nous avons pu 

dégager une série de facteurs explicatifs qui font obstacle à 

la clôture des bilans de santé. Notre défi au cours des pro-

chaines années sera de tendre vers une couverture à 100 % 

des bilans de santé et parallèlement d’améliorer la qualité 

de ce service gratuit proposé à la population scolaire sous 

tutelle. Enfin, l’analyse de situation est un travail qui s’ins-

crit dans une démarche continue d’amélioration de la quali-

té des services que nous proposons. Elle devra donc se pour-

suivre en équipe dans les mois qui viennent. Le plan stratégi-

que 2011 - 2013 découle donc de ce qui a été défini dès 

2010.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Il vise à mieux répondre aux attentes des pouvoirs subsi-

diants et aux besoins de la population. Il vise également  à 

impulser une philosophie de travail en lien avec le concept 

de promotion de la santé, concept qui se base sur des straté-

gies de partenariats, de réseaux, des démarches de qualité et  

d’évaluation ainsi que des processus inscrits sur du long 

terme. Le plan stratégique propose cinq stratégies : le déve-

loppement et le renforcement de nos partenariats ; le main-

tien et le renforcement de notre participation active à des 

réseaux locaux ; le développement des compétences internes 

du service ; la mise en place de dispositifs visant à implanter 

de manière durable la promotion de la santé dans les éco-

les ; l’amélioration de la qualité des services autour des 

bilans de santé. Le plan se veut donc cohérent dans sa glo-

balité grâce à la continuité avec le passé et grâce aussi aux 

liens qui unissent à présent les différents axes stratégiques. 

Dans le cadre de ce plan, notre énergie sera concentrée plus 

particulièrement sur les bilans de santé pour atteindre une 

couverture à 100 % des bilans ce qui représente environ sept 

mille enfants à examiner dans le cadre des visites médicales. 

Il se concentrera également sur les visites de bâtiments sco-

laires : un tiers de ces bâtiments scolaires sous tutelle seront 

inspectés ce qui représente environ trente bâtiments par an-

née civile ». 
 
Pour réaliser tous ces objectifs, Delphine Riez sait qu’elle a 
du pain sur la planche mais elle est résolument optimiste sur 
l’aboutissement concret des axes définis dans le plan straté-
gique de l’Association Intercommunale des Œuvres Médico-
Sociales de Morlanwelz et environs : « J’ai le plaisir de tra-
vailler dans une équipe dynamique et sereine. J’apprécie 

énormément la possibilité qui m’est donnée d’exprimer ma 

créativité et de m’investir dans des responsabilités importan-

tes. J’ai obtenu des moyens pour pouvoir réaliser mes objec-

tifs et, avec mon équipe, je me dois de faire en sorte que les 

résultats suivent. C’est un grand défi, très motivant et qui 

demande beaucoup d’engagement et de disponibilité. Je suis 

très heureuse de pouvoir m’investir dans une mission aussi 

captivante ». 
  
 
 

Infos : 
 
Centre Communal de Santé 
 
Rue Fernand Hotyat, 1 
 
7140 Morlanwelz 
 
Téléphone : 064/43.16.60 
 
Télécopie :  064/43.16.61 
 

 

 

 

 

 
 

 

CLPS info 

 
La mobilité au sud de l'Entre Sambre et Meuse : projets 

et perspectives 

 

Le 21 septembre dernier, le groupe de travail « Mobilité » de 
la plate-forme intersectorielle du sud de l'Entre Sambre et 
Meuse a organisé une rencontre sur cette thématique haute-
ment intersectorielle. En effet, les partenaires locaux ont 
pleinement conscience que les problèmes de mobilité 
concernent de nombreux secteurs (emploi, cohésion sociale, 
économie, environnement, culture, ...) et qu'il est certaine-
ment utile de joindre leur forces plutôt que de travailler cha-
cun de son côté. 
 
Cette rencontre, réunissant plus de quatre-vingts personnes, a 
permis de faire le point sur les projets réalisés par le groupe 
de travail : réalisation et diffusion d'un dépliant, mise en 
ligne d'une page web proposant des infos pratiques : réper-
toires des offres locales de transport, description d'initiatives 
locales, orientation vers des services qui peuvent proposer un 
accompagnement à la construction de projets, réflexion et 
informations sur la mobilité douce et le co-voiturage, ... 
C'était également l'occasion de mettre en avant quelques 
initiatives locales, afin de montrer que les acteurs locaux 
proposent déjà des pistes de solutions concrètes. 
 
Enfin, le groupe a aussi pu présenter ses projets futurs, prin-
cipalement la réalisation d'une vaste étude « Schéma d'acces-
sibilité », pour laquelle une recherche de co-financement via 
la Région Wallonne et les intercommunales IGRETEC et 
BEP est en cours. 
La Région Wallonne montre d'ailleurs un réel intérêt pour la 
dynamique enclenchée au sud de l'Entre Sambre et Meuse. 
Un représentant du Ministre de la Mobilité, Philippe Henry, 
était présent et a pris la parole pour clôturer les débats de 
cette rencontre. 
Pour plus d'informations, vous pouvez consulter la page web 
à l’adresse : http://www.plateforme-esem.be/mobilite.php. 
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De nouveaux reportages dans la rubrique « C’est arrivé 

près de chez vous » de  notre site Internet 

 
Autour de nous, parfois sans que ses initiateurs s’en rendent 
compte, des actions très utiles sont développées pour promo-
tionner la santé. Elles se basent sur une prise en compte de la 
santé au sens large et elles prennent en considération la santé 
mentale, affective, sociale en plus de la santé physique. Elles 
visent à améliorer, à long terme, la santé des populations 
concernées et développent une ou plusieurs stratégies per-
mettant la mise en œuvre d’une véritable politique de promo-
tion de la santé. Des plus modestes aux plus ambitieuses, 
nous pensons qu’il est intéressant de les faire connaître, de 
vous les présenter en montrant leur diversité, leur originalité 
avec l’espoir qu’elles vous donneront de nouvelles idées, 
qu’elles feront boule de neige et qu’elles amplifieront les 
effets positifs de la promotion de la santé dans nos villes et 
nos campagnes… Dans cette rubrique de notre site Internet 
qui vise donc à épingler des actions de promotion de la santé 
au Pays de Charleroi et en Thudinie, nous venons d’ajouter 
quatre pages faisant écho à la Matinée Santé organisée par le 
CPAS de Thuin le 18 septembre 2010, au second Salon du 
Bien-Être et de la Santé programmé le même jour à Farcien-
nes, à la troisième édition de 
« Morlanwelz en Santé » qui 
s’est tenue du 9 au 27 octobre 
2010 ainsi qu’à la Semaine de 
la Santé et du Bien-Être qui 
s’est déroulée du 25 au 30 
octobre 2010 à Erquelinnes 

 

OUTILS D’ANIMATION 
 

 

« Sexcursion » 

Pour une sexualité intelligente et responsable  

dans les écoles secondaires 

 
« Sexcursion » est un outil pédagogi-
que québécois d’éducation à la 
sexualité qui s’adresse aux ensei-
gnants et aux élèves de la deuxième 
à la cinquième année d’enseigne-
ment secondaire. L’outil comprend 
une fiction éducative sur DVD visant 
à toucher le spectateur et à favoriser 
son identification aux personnages et 

situations ainsi qu’un manuel d’accompagnement pour l’in-
tervenant proposant des objectifs pré-établis. 
L’outil aborde les transformations à l’adolescence ; les rela-
tions amicales, affectives, amoureuses et sexuelles ; l’orien-
tation sexuelle ; la cyberintimidation et les comportements 
sécuritaires sur le web.  
L’approche est centrée sur les aspects positifs de la sexuali-
té : promotion d’une sexualité responsable, développement 
d’habiletés relationnelles, autonomisation dans les choix et la 
quête de l’authenticité. 
La fiction, humoristique, colle au vécu des jeunes et les 
amène à réfléchir et à débattre sur leurs représentations des 

relations affectives et de la sexualité ainsi qu’à se positionner 
les uns par rapport aux autres. 
L’hypersexualisation et la pression à la performance sont 
abordés. 
 

Infos complémentaires : www.pasdepanique.ca 
 

-=-=-=-=-=-=-=- 
 

« Graines de Réconfort » 

Des outils pour accompagner les enfants  

en situation de perte et de deuil 

 
« Graines de Réconfort » est un 
ensemble d’outils pédagogiques 
destiné à aider les enfants de l’é-
cole primaire à communiquer à 
propos d’expériences de perte et 
de deuil et leur donner ainsi l’oc-
casion d’apprendre - sous la di-
rection d’enseignants ou d’autres 
adultes - à gérer sainement les 

expériences de perte. 
« Graines de Réconfort » a été développé par le Centre pour 
un Enseignement Expérientiel (CEGO - Louvain) avec le 
soutien de l’Association Pluraliste de Soins Palliatifs de la 
Région de Bruxelles-Capitale, la Proximus Foundation Cha-
rity Account et la Fondation Roi Baudouin. 
Les objectifs sont : donner l’occasion aux enfants d’exprimer 
leurs émotions liées à la perte et au deuil ; apprendre aux  
enfants à reconnaître, nommer et exprimer leurs sentiments, 
afin de mieux vivre et gérer leurs émotions lors des situa-
tions de perte et de deuil. 
Le coffret propose des outils pour travailler quinze situations 
de pertes différentes, chacune pouvant encore être abordée 
sous différents aspects : changement dans l’environnement ;  
cambriolage et vol ; confrontation à des catastrophes naturel-
les et à la guerre ; maladie, admission à l’hôpital, perte de 
fonction vitale ; changements liés au développement de l’en-
fant (grandir) ; démence ; mort ; séparation/divorce, un ani-
mal qui s’en va ; quelqu’un manque à l’appel, se perd ; rejet 
par les autres ; changements importants chez les parents ; 
perte d’un objet important ; perte au jeu ; un membre de la 
famille est handicapé ; nature. 
Le coffret comprend un manuel pédagogique, vingt récits : 
huit pour les jeunes, douze pour les aînés, cinq scénarios de 
marionnettes, vingt-trois fiches d’activités ; quinze grands 
dessins thématiques, quinze poèmes, 
quinze reproductions d’oeuvres d’art, un 
DVD « Victor », un CD « Musiques de 
réconfort », un CD-ROM « Explorer - Par-
tager », une palette de vingt-six sentiments, 
un poster de vingt-six sentiments illustrés, 
un petit cahier personnel, un livre « Un 
espace pour le chagrin », un album jeu-
nesse « L’étoile de Léa » et un livre d’ima-
ges « Grand-père est mort ». 
 

Infos complémentaires : www.cego.be 
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« Penser autrement ? » 

Le jeu de la ficelle 

Une proposition écosystémique 

 

Le jeu de la ficelle est un jeu interactif qui 
permet de représenter par une ficelle les 
liens, implications et impacts de nos choix de 
consommation. Il offre un éclairage sur les 
relations entre le contenu de l’assiette 
moyenne du Belge et diverses problémati-
ques comme la qualité de l’eau, la dette exté-
rieure d’un pays du Sud, la malnutrition, le 
réchauffement climatique ou les conditions 
de travail d’un ouvrier au Costa-Rica. A par-
tir de la thématique de l’alimentation, le jeu 

révèle des liens indissociables entre les sphères économique, 
sociale, environnementale et politique de notre société. Il 
souligne également l’interdépendance entre les différentes 
populations de la planète face au phénomène de la globalisa-
tion et du tout-au-marché. 
En complément du classeur qui présente des informations 
pratiques pour animer le jeu, un carnet d’accompagnement 
propose des pistes pour penser autrement notre rapport au 
monde et ouvrir des perspectives d’actions alternatives au 
modèle de société actuel. Le jeu de la ficelle est un outil des-
tiné aux formateurs et animateurs du milieu associatif, aux 
enseignants des cycles supérieur, secondaire et primaire, aux 
formateurs de formateurs… Il s’adresse donc à différents 
types de public : adultes, étudiants, élèves du cycle se-
condaire supérieur et enfants à partir de dix ans. 

 

LU et VU 

 
Promotion de la santé et prévention dans les communes 

« Guide pratique pour une planification efficace » 

édité par RADIX 

Centre de compétence suisse en promotion de la santé  

et prévention 

 

 
 
 
 

 
Ce guide pratique pour la planification d’une promotion de 
la santé et d’une prévention efficaces au niveau communal 
est un prolongement du guide pratique pour la planification 
de la prévention des addictions et de l’intervention précoce 
au niveau communal. Publié pour la première fois en 2006, 
ce document  propose un éventail d’instruments et de sup-
ports de travail.  Il a remporté un vif succès et a été mis en 
œuvre plus d’une centaine de fois au cours des quatre derniè-
res années. Les différentes expériences d’utilisation du guide 
ont clairement montré que ses conclusions, ses recommanda-
tions et les mesures qu’il propose, couvrent les deux domai-
nes de la promotion de la santé et de la prévention. Elles ont  
également mis en évidence qu’en fonction des problémati-
ques, il peut être judicieux de traiter de front ces deux as-
pects. 
 

Ce guide a donc pour objectif d’aider les professionnels à 
mettre rapidement en place les conditions nécessaires à une 
planification efficace, c’est-à-dire adaptées aux besoins, de 
la promotion de la santé et de la prévention dans les commu-
nes, les associations de communes et les petites villes. Il 
s’agit d’abord de décrire la situation dans une commune. 
Pour ce faire, quelques points centraux doivent être traités : 
tableau des problèmes observés ; identification des condi-
tions favorables et souhaitables, mais aussi des potentiels ; 
passage en revue des activités et des offres de promotion de 
la santé et de prévention existantes, de même que les besoins 
de la population. Cette description doit permettre de définir 
clairement les points à améliorer, et ainsi de livrer les bases 
de la planification et de la mise en œuvre de mesures d’amé-
lioration de la promotion de la santé et de la prévention au 
niveau communal. Outre l’identification des besoins locaux 
en mesures de promotion de la santé et de prévention, ce 
guide pratique doit permettre de développer la collaboration 
et la mise en réseau des personnes clés de la commune.  
Le guide et les instruments qu’il décrit sont fortement struc-
turés pour faciliter la présentation  et la compréhension ; ils 
doivent être considérés comme des propositions susceptibles 
d’être adaptées à la situation et aux besoins de chaque com-
mune. Les instruments décrits - feuilles de travail, textes, 
courriers types, etc - peuvent être téléchargés à l’adresse : 
www.radix.ch/etatdeslieux. 
 
Dans chaque commune comme dans chaque quartier, la po-
pulation est variée et les styles de vie multiples. Cette variété 
constitue une richesse, mais alimente aussi quelques diffi-
cultés. Les thèmes de la qualité de la vie, du bien-être ou de 
la participation, mais aussi des problèmes comme l’addic-
tion, la violence, la pauvreté, pour n’en citer que quelques-
uns, occupent des acteurs de nombreuses communes. Lors-
que des problèmes plus graves apparaissent, les villes se 
trouvent en butte à des difficultés organisationnelles et finan-
cières. Les autorités sont alors souvent contraintes de pren-
dre des décisions  et de mener des mesures dans l’urgence. 
Mais en agissant suffisamment tôt, en soutenant certains 
groupes de population et/ou en promouvant certaines offres, 
il est possible de mettre en œuvre des ressources de manière 
ciblée afin d’empêcher ou d’enrayer le développement de ces 
problèmes. A tout point de vue, les communes y gagnent. 
On pense parfois qu’en se focalisant sur les problèmes des 
communes, on risque d’entraver l’élaboration de solutions 
créatives et positives, axées sur les ressources. Or ces crain-
tes n’ont jamais été confirmées. Au contra ire, l’expérience a 
montré que les instruments de ce guide pratique permettaient 
d’élaborer une approche adaptée aux besoins comme aux 
ressources. Cette approche participative permet un croise-
ment des regards, des expertises qui optimalisent les proposi-
tions et leur faisabilité. 
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Action communautaire en santé : un observatoire 

international des pratiques 

Belgique - France - Espagne 

2004 -  2008 

 

Ce document très attendu est le 
fruit d’un travail mené durant cinq 
ans sous l’égide du Secrétariat eu-
ropéen des pratiques de santé com-
munautaire - SEPSAC : des acteurs 
français, belges et espagnols (la 
Fédération des Maisons Médicales 
en Belgique, l’Institut Renaudot en 
France et le Pôle Santé Commu-
nautaire en Espagne)  se sont livrés 

à une observation méthodique de leurs pratiques. L’objectif 
était de dégager des pistes et surtout d’identifier des points 
de repères communs fondant les pratiques communautaires 
en santé dans des contextes très variés. 
 
La synthèse de ces réflexions est présentée dans ce document 
à destination des lecteurs non spécialisés, des acteurs de san-
té communautaire et des pouvoirs publics qui soutiennent ou 
pourraient soutenir ces pratiques. L’ouvrage permet de trou-
ver quelques informations sur le déroulement de ce travail et 
les structures qui y ont participé ; un rappel de l’origine et 
des fondements de l’action communautaire en santé ; une 
description synthétique du cadre dans lequel se pratique la 
santé communautaire en Belgique, en France et en Espagne ; 
les points de repères et leur définition  assortie d’exemples  
pratiques, et quelques réflexions et recommandations pour 
les travailleurs de terrain : des constats généraux assortis de 
recommandations qui s’adressent plus particulièrement aux 
décideurs politiques. 
 
Le document est disponible sur simple de-
mande auprès du secrétariat de la Fédération 
des Maisons Médicales par courriel à l’a-
dresse fmm@fmm.be. 
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« La Marque Jeune » 

Les ados en images 

Une brochure éditée par la  

Médiathèque de la Communauté Française de Belgique 

 
Qui sont les ados aujourd’hui ? A quoi 
pensent-ils ? Comment vivent-ils à l’ère 
des nouvelles technologies de l’informa-
tion ? Quel dialogue entretiennent-ils 
avec les générations antérieures ? Com-
ment se sentent-ils ? 
Le cinéma nous offre des histoires multi-
ples de cette tranche de vie souvent in-
tense. Au travers de cette sélection de 
films - fictions et documentaires - l’idée 
est d’envisager les jeunes dans une vi-

sion globale et dynamique en veillant à éviter toute stigmati-
sation. 

Enrichie de plusieurs articles - sur les « teen movies » , sur 
les « soins culturels », sur les séries TV pour ados - cette 
brochure veut offrir aux enseignants, aux professionnels de 
la santé et aux parents, une tentative de compréhension de 
cet univers du jeune en construction. Cette mise en perspec-
tive ambitionne de faire prendre conscience aux adultes des 
vulnérabilités mais aussi des forces des jeunes, en vue de les 
inciter à prendre leur place d’adultes structurants, accompa-
gnant cette période de construction identitaire. Les contribu-
tions écrites de professionnels d’horizons divers, ainsi que 
les ressources complémentaires proposées dans la brochure, 
enrichiront leur réflexion en vue de la partager avec les prin-
cipaux intéressés. 
 
La brochure « La Marque Jeunes - Les ados en images » est 
disponible gratuitement auprès de la Médiathèque. 
 
Infos : 
 
La Médiathèque -  Service éduca-
tif 
Collection Education pour la Santé 
c/o Christel Depierreux 
Place de l’Amitié, 6 
1160 - Bruxelles 
 

Courriel : service.educatif@lamediatheque.be 
Site Internet : www.lamediatheque.be 

 

AGENDA 
 

« Quelle place pour le réel dans la psychothérapie  

psychanalytique ?  » 

Psychisme et condition humaine : artifice et impuissance  

Une conférence organisée le 19 janvier 2011 à Bruxelles 

« Je savais mais, on faisait comme si... » Tel était l’aménage-
ment psychique face à la condition humaine représentée par 
la finitude. L’annonce de la maladie grave vient percuter cet 
artifice et confronte le patient  à la perte des sentiments 
d’immortalité et d’omnipotence. Un savoir bien encombrant  
et des pertes, sources de souffrance avec lesquels le psy-
chisme va tenter de recomposer ou non. Mais, qu’en est-il 
aussi pour le psy dans cette confrontation et dans sa compo-
sition ? 
   
   Françoise Daune, psychothérapeute psychanalytique 
 

Infos :  courriel : info@psycorps.org 
             Site Internet : www.psycorps.org 
 

La conférence aura lieu le mercredi 19 janvier 2011 de 20 à 
22 heures 30 à la Maison Notre-Dame du Chant d’Oiseau -
Centre de Formation, Avenue des Franciscains, 3a - 1150 
Bruxelles 
Frais de participation : 10 € par virement au compte 523-
0801897-73, 12 € sur place. 
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« Déstressons le stress de l’école jusqu’à l’université » 

Une journée de réflexion programmée le 28 janvier 2011  

à Paris 

L’AFPSSU et le SIUMPPS organisent cette journée pour 
tenter de mieux comprendre les facteurs de stress à l’école et 
à l’université, ses conséquences, ses enjeux pour les élèves, 
leur famille, les professionnels. 
Ce colloque donne la parole à des professionnels spécialistes 
de ces questions, pour réfléchir ensemble et nous permettre 
d’apporter aux élèves un contexte de vie à l’école et à l’uni-
versité, serein, valorisant et épanouissant. Déstressez le 
stress, c’est aussi retrouver ce bonheur d’apprendre et ac-
compagner l’élève vers un devenir optimiste qui, au-delà des 
difficultés, l’amènera à construire son futur d’adulte. 
Le stress source d’énergie ? Source d’angoisse et de peur 
dans un monde toujours à la recherche de performance et de 
rentabilité ? Comment les élèves, les étudiants le vivent-ils ? 
Comment aider ces jeunes à gérer stress et détente ? Com-
ment lutter contre la fragilisation de certains d’entre eux, 
créer une bonne atmos-
phère de travail, stimuler 
le plaisir d’apprendre et 
donner  aux élèves 
confiance en leur propre 
efficacité ? : toutes ces 
questions seront abordées 
pendant la journée. 
 
Infos : courriel : secretariatgeneral@afpssu.com 
 site Internet : www.afpssu.com 
 
Cette journée de réflexion se déroulera le 
vendredi 28 janvier 2011 de 9 à 17 heures à 
l’Université Paris Descartes - Amphithéâtre 
Binet,  45, Rue des Saints Pères, 75270 Paris 
6e. 
 
Frais de participation : Adhérent AFPSSU : gratuit - Autres 
50 € - Moins de 30 ans : 10 €. 
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Première Université de Printemps francophone en Santé 

Publique du 11 au 15 avril 2011 à Bruxelles 

 

Cette première Université du Printemps francophone est or-
ganisée dans le cadre du réseau des « Universités soeurs » de 
l’Université d’Eté francophone en Santé Publique de Besan-
çon. Elle est le fruit d’un partenariat entre l’Ecole de Santé 
Publique de l’Université Libre de Bruxelles, l’asbl Educa 
Santé  et l’Université d’Eté de Besançon. 
La formation dispensée pendant la 
première Université du Printemps 
francophone est ouverte à toutes les 
personnes concernées par les ques-
tions actuelles de santé publique. Elle 

est basée sur la diversité des savoirs et des expériences de 
chacun. 
La santé fait l’objet d’enjeux majeurs : scientifiques, écono-
miques, éthiques… Son coût, sa place, ses représentations, 
ses modes d’organisation… sont au cœur de débats publics 
de plus en plus larges. Elus, professionnels, citoyens, tous 
sont concernés. 
L’Université de Printemps vise à faire le lien entre action et 
recherche et à répondre à des problématiques concrètes, en 
favorisant une réflexion et des échanges autour d’expérien-
ces originales. La promotion de la santé en constitue le fil 
conducteur. 
Les six modules proposés pour cette première année sont 
destinés prioritairement à des professionnels en activité ainsi 
qu’à des élus ou usagers. Ils seront articulés autour des deux 
axes :  
 
- Politique et enjeux et santé publique : la santé et le bien-
être au travail ; les inégalités sociales de santé :  des connais-
sances et des outils pour mieux agir ; politiques et stratégies 
pour une coopération de qualité en santé internationale. 
 
- Outils et méthodes en santé publique : entretien motivation-
nel : communiquer autrement pour engager le changement : 
étudier l’impact sur la santé des politiques publiques (étude 
d’impact en santé) ; intégrer les statistiques dans la pratique 
de terrain : décodage et traitement de l’information en santé. 
 
Infos :  courriel : univprintemps@ulb.ac.be 
            site Internet : www.ulb.ac.be/esp/univprintemps 
            téléphone : 02/555.40.93 - télécopie : 02/555.40.49 
 
L’Université de Printemps se déroulera dans les locaux de 
l’Ecole de Santé Publique, Université Libre de Bruxelles, 
Route de Lennik, 808, 1070 Bruxelles 
 
Le nombre de participant(e)s par module est limité, suivant 
les thèmes, de 15 à 25 personnes. 
Les demandes d’inscription sont traitées par ordre d’arrivée 
mais aussi à partir des informations reprises dans les fiches 
d’inscription. La fiche de préinscription peut être téléchargée 
sur le site Internet dont l’adresse figure ci-dessus. 
La date limite d’inscription est fixée au 15 février 2011, dans 
la limite des places disponibles. 
 
Tarifs :  
- 500 € à titre individuel jusqu’au 15 janvier 2011, 600 € 
après cette date. 
- 650 € pour les personnes qui s’inscrivent dans le cadre de 
leur institution (800 € après le 15 janvier 2011). 
- pour les personnes venant des pays du Sud, des possibilités 
de bourse existent. 
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